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I. alimentation des malades ne doit pas être routi-
nière

;
il faut qu'elk- soit raisonnée précisément parce

cjuil sao-ii de malades, c'est-à-dire d'êtres vivants
anormaux, dont les fonctions vitales sont dérangées
Il est impossible d'alimenter un malade d'une manière
rationnelle si l'on if,r„ore ce qu'est la nutrition, ce que
1 on entend par aliments, quel est le de-ré de dij^a'stibi-
lite des substances alimentaires, et surtout quelles sont
les précautions h prendre pour les administrer aux
malades. On trouvera dans ce chapitre : i

^ des notions
générales sur la nutrition considérée au point de vue
chimique

; 2 une revue des aliments au point de vue de
leur dij^estibihté

; 3° ces notions f,^énérales sur l'admi-
nistration des aliments.
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GÉNÉRALES SUR LA NU-IKIIION. — Pour entretenir la vie, le corps humain

a besoin de quatre éléments essentiels sans lesquels il
ne saurait exister

: l'oxy-ene, l'hydro-ène, l'a/ote et le
carbone. L oxygène nous est fourni par l'air, et sa voie
de pénétration est le poumon. L'azote, l'hvdrogène et
le carbone nous viennent des aliments

; ils'sont absor-
bes par le tube dii,^estif et apportés avec le sanu- dans les
tissus. On donne aux aliments contenant de' l'a/ote lenom de substances albuminoïdes

; ces substances ser-
vent à former de la chair, à réparer l'usure du corps •

elles se combinent avec les tissus et les empêchent d'être
consumes par la chaleur que dé-ac^e Toxv-énation des
hydrates de carbone. Les hydrates de' carbone, ou
aliments contenant de l'hydrojrène et du carbone, se
combinent dans l'ori-anisme non pas aux tissus, mais
avec

1 oxyo-ene, et déo^a^^ent de la chaleur et de l'éner-
ijie

;
ce sont des aliments de combustion. Comme cette

depen.
.^
de chaleur et d'éneri^ne est beaucoup plus con-

sidérable ou SI vous voulez beaucoup plus rapide que
I auiïmentation des tissus ou la réparation de leur usure.
II s en suit que la soinmp de mat;è'-'=> -^^.^f-i- ^A^^^s-\r^ ^•. -'^--- "-->-•-••- •••i.vi:u<_erîS,lire a
la conservation des tissus est moins grande que la
quantité d hydrates de carbone exigée par la combus-


